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SEULE LA VERSION PRONONCÉE FAIT FOI 



Monsieur le ministre Alexander, 

Madame Bourgeois, 

Distingués invités,  

Chers amis de la francophonie, 

  

Je tiens tout d’abord à remercier le ministère de la Citoyenneté et de l’Immigration de son appui 

à l’organisation de la Semaine nationale de l’immigration francophone, et Monsieur Alexander, 

j’aimerais vous remercier d’avoir accepté notre invitation à célébrer cette Semaine ensemble, 

pour une deuxième année consécutive. 

  

Je tiens ensuite à remercier La Cité de son accueil chaleureux aujourd’hui. Vous savez, ce n’est 

certainement pas un hasard que nous nous retrouvons ici pour le lancement formel, national, de 

cette deuxième édition de la Semaine. La Cité est à la fois un lieu où la diversité se vit au 

quotidien, un partenaire actif du Réseau de soutien à l’immigration francophone de l’Est de 

l’Ontario et, à notre sens, une pratique exemplaire en matière de collaboration. Le modèle du 

parcours francophone développé par La Cité met l’immigrant au centre de tout, et mise sur 

l’ensemble des ressources en français et collaborations au sein de la communauté, au niveau de 

l’accueil, des services d’établissement et de l’intégration, pour garantir la réussite de 

l’immigrant.  

  

Nous sommes donc heureux de tenir cet événement de lancement ici, au collège, et d’avoir 

l’occasion de promouvoir ce modèle. Cela correspond à ce que nous faisons avec les 13 Réseaux 

en immigration francophone qui sont actifs à la grandeur du pays : rassembler, autour de 

l’immigrant, les ressources et le savoir-faire d’une grande variété d’intervenants actifs dans 

plusieurs secteurs comme l’éducation, la santé, la justice, la culture, le développement 

économique et l’employabilité. 

  

La Semaine nationale de l’immigration francophone est jeune. Elle n’en est qu’à sa deuxième 

année. Mais les communautés francophones et acadiennes travaillent le grand chantier de 

l’immigration, de façon concertée, depuis près de 15 ans. Les défis demeurent nombreux, et les 

enjeux sont pressants. Mais nous avançons, et rien ne nous fera lâcher prise. Après tout, c’est la 

francophonie de demain que nous sommes en train de bâtir.  

  

Et c’est aussi cela que nous célébrons au cours de la Semaine : tous ceux et celles qui, dans des 

communautés francophones partout au Canada, travaillent d’arrache-pied pour créer des 

collectivités accueillantes et développer des services d’appui aux immigrants d’expression 

française. C’est grâce aux 13 Réseaux en immigration francophone et à tous les partenaires qu’ils 

rassemblent que nous pouvons aujourd’hui parler d’un secteur d’établissement francophone qui 

n’existait pas il y a 15 ans, et des initiatives de promotion, de mobilisation et de recrutement 

mises de l’avant par ce secteur. Nous célébrons tous ceux et celles, aussi, qui ont choisi notre 

pays et nos communautés et qui veulent y contribuer, qui ne demandent qu’à faire partie de notre 

essor et de notre avenir. 

  

Nous célébrons enfin combien nous avons changé au cours des 15 ans depuis que nos 

communautés ont fait de l’immigration une priorité nationale. En février dernier, le Mois de 

l’histoire des Noirs a été souligné en français en Atlantique, en Ontario et dans l’Ouest. En août, 



pour la première fois, le Congrès mondial acadien incluait des rencontres de famille pour les néo-

Acadiens. En Colombie-Britannique, on a choisi cette année d’aller au-delà de simplement 

inviter les nouveaux arrivants aux activités du Réseau en immigration francophone, on a déployé 

des efforts significatifs pour les écouter, créer un dialogue, entendre leurs préoccupations. Le 

thème retenu pour la Semaine par la communauté francophone de l’Alberta, qui célèbre près 

d’une trentaine d’activités à l’échelle de la province, résume très bien ce qu’est devenue 

l’immigration pour nos communautés : « L’immigration, c’est l’affaire de tous ».  

  

Ce thème, nous l’aimons parce qu’il parle de ce « nous » collectif qui s’élargit et qui inclut tous 

les individus qui choisissent de vivre en français, peu importe leur origine et leur langue 

maternelle, ainsi que la communauté d’accueil elle-même. Vous savez, la FCFA célébrera l’an 

prochain ses 40 ans d’existence et en prévision de cet anniversaire, je m’entretiens avec des 

francophones partout au pays, des jeunes comme des plus vieux, et je leur demande où ils voient 

leur francophonie dans 40 ans. Je m’aperçois que dans plusieurs cas, et surtout chez les jeunes, 

cette francophonie élargie, plurielle, existe déjà, ils la vivent chaque jour. Je trouve ça très 

inspirant.  

  

Il y a près de 100 activités au programme de la Semaine cette année, et je vous invite à en 

prendre connaissance et à y participer. Je tiens aussi à remercier tous ceux et toutes celles qui ont 

répondu à notre appel et qui ont se sont mobilisés pour organiser ces activités chez eux, dans leur 

coin de pays, pour célébrer cette Semaine. Nous nous sommes donné, avec la Semaine, non pas 

uniquement une occasion de célébration, mais aussi un outil puissant de sensibilisation. Et ça, on 

l’a entendu de nos communautés à la suite de la Semaine l’an dernier : les activités sont un 

moyen de sensibiliser la communauté d’accueil par rapport à toute la contribution que peuvent 

apporter les immigrants, et aussi un moyen d’informer les nouveaux arrivants sur les services 

d’accueil, d’établissement et d’intégration qui existent en français, à leur portée. 

  

Monsieur le ministre, l’an dernier vous nous avez demandé de mettre le gouvernement au défi en 

matière d’immigration francophone. Cette année, c’est à mon tour de nous mettre tous au défi, 

parce que le travail en matière d’immigration francophone doit se faire de façon collaborative et 

concertée entre les gouvernements et les communautés.  

  

Le système canadien d’immigration est en pleine transformation et générera sûrement des 

occasions de travailler ensemble pour développer l’immigration francophone. Je nous mets tous 

au défi de trouver ces occasions et de pleinement les exploiter pour rencontrer nos objectifs et 

nos cibles. Je nous mets au défi de ne pas être timides. Les vidéos que nous avons projeté au 

cours des dernières minutes vous ont montré des gens qui ont eu l’audace de choisir un nouveau 

pays, une nouvelle communauté, et de s’y installer pour réussir et contribuer à notre essor 

collectif. 

  

Ces gens-là, et tous ceux qui suivront, méritent aussi notre audace. 

  

Je vous remercie d’être ici et je vous souhaite une excellente Semaine nationale de l’immigration 

francophone.  
 
 
 


